
                                                                   Écoute en toi la Source… 
                                                                                           Écoute en toi cette sublime musique… 
 

Ce soir, nous sommes rassemblée-es autour de notre sœur Annette Legault, pour 
célébrer son chemin de vie vers la Source divine qui l’appelle du fond de son être.  
Unissons-nous à elle en chantant ce refrain qui lui est très cher.  
 

Écoute en toi la source 
                                                Louis-Marie Grimaud/Laurent Grzybowski 
 
 

♫♫      Écoute en toi la source qui te parle d’aimer. 
Écoute en toi la source de l’éternité. 

     Écoute en toi la source qui te fait prier. 
 

1. Ton cœur est comme une terre,                                                           
Où le grain pourra lever.                                                                             
Si tu l’ouvres à la lumière,                                                                          
Si tu laisses l’eau couler. 

 

   2. On n’arrête pas l’eau vive,                                                                                                 
N’essaie pas de la freiner.                                                                         
En ton cœur elle ravive                                                                                
La tendresse et la beauté. 

 
3. La source devient rivière                                                                              
Qui t’emmène à l’océan.                                                                                            
Écoute bien les prières                                                                                         
Qu’elle murmure en cheminant . 

 4. Avec Marie comme exemple,                                                                                
D’une terre qui attend,                                                                                  
Deviens toi aussi le temple                               
D’un Dieu qui se fait présent. 

 
 

Psaume 15, à la manière d’Alain Lerbret  
 
Qui est en Dieu comme chez lui ? 
Seul, qui fuyant les mirages de l’or, visité d’innocence,                               
ouvre large, pense libre, parle vrai 
et donne un corps à la tendresse pure.     
 

 



 
Psaume 23, à la manière d’Alain Lerbret 
 

♫♫      Écoute en toi la source qui te parle d’aimer. 
Écoute en toi la source de l’éternité. 

     Écoute en toi la source qui te fait prier. 
 
Berger des sources, berger d’espace où je renais 
Berger de l’être, sous Ta garde rien ne manque. 
 
Aux verts pâturages, aux champs d’Eden, aux eaux vivantes de la paix 
Ton amour nous conduit. 
 
Dans les ravins d’angoisse, dans les ténèbres de la vie, 
Dans les écroulements de la mort, Ta main nous relève. 
 

♫♫      Écoute en toi la source qui te parle d’aimer. 
Écoute en toi la source de l’éternité. 

     Écoute en toi la source qui te fait prier. 
 
Tu dresses la table de la joie, tu multiplies le pain ami, 
Tu mets un parfum de fête à tout bonheur qui se crée. 
 
Tu es l’Amen qui ensemence le champ de ma mémoire 
Tu es l’Amen qui habite la durée de mes jours. 
 
Berger des sources, berger d’espace où je renais 
Berger de l’être, sous Ta garde rien ne manque. 
 

♫♫      Écoute en toi la source qui te parle d’aimer. 
Écoute en toi la source de l’éternité. 

     Écoute en toi la source qui te fait prier. 
 
Partage : 
Cueillons maintenant comme un cadeau, comme un testament spirituel,  le 
fruit de l’une de ses dernières retraites … tel qu’écrit dans son journal et 
que sœur Annette elle-même m’a autorisée à consulter.  



 
♫♫      Écoute en toi la source qui te parle d’aimer. 

Écoute en toi la source de l’éternité. 
     Écoute en toi la source qui te fait prier. 

«Il n’y a pas de lieu sans Dieu 
Il n’est de lieu qu’en Dieu.»   Hilaire de Poitiers  

 
Voilà ma phrase-clé à la fin de cette retraite 2012-2013. 
Vivre chaque jour, chaque instant, consciente de cette réalité  
que je suis en toi, mon Dieu, que je vis en toi, que je respire en toi, 
que je te respire. … et que tu es en moi, que ton Souffle m’habite, 
qu’il anime mon être  
et qu’il me conduit sur le chemin que tu traces devant moi. 
 
Vivre chaque jour en plénitude, en toi, Seigneur,  
dans la joie, dans la beauté 
comme si c’était le premier jour d’Éternité. 
 
M’éveiller chaque matin, en toi, Seigneur. 
Re-naître, être neuve, en toi, chaque jour 
Comme une fleur d’hibiscus qui naît à chaque aurore  
Et chaque soir, me déposer paisiblement en toi, dans la confiance.  
 
Moment de silence et d’accueil… 

 
Ensemble prions selon les mots de Sœur Annette, 
Seigneur, à ce carrefour où je suis arrivée,  
Sois la lumière qui éclaire ma route, 
La lampe de mes pas  
Et la source qui me redonne ton eau vive. 
 
Seigneur, je me dépose en toi, avec ce qui m’habite, ma lassitude, mes 
fragilités, mes blessures, mes incertitudes et… avec toute ma confiance. 
 
Reçois-moi dans l’immensité de ta Paix ; en Toi, je trouverai le repos dont 
j’ai besoin dans cette halte de l’automne, dans cette saison que je traverse 



au cœur de mon existence avant d’atteindre le paisible et blanc silence de 
l’hiver.      Amen !  
                                        
 
 
En l’honneur à Marie :    
Écoutons ensemble une musique que Sœur Annette souhaitait nous 
partager : Ave Maria avec la flûte de pan de Zamphir ; écoutons en souvenir 
de tout ce que nous avons vécu de signifiant avec Sœur Annette. 
 
Accompagné d’un texte d’Annette : 
 

Marie, tu étais là au matin de ma vie  
comme un astre accroché aux parois de l’aurore. 

Marie, tu étais là dans l’ardeur des midis,  
comme un grand feu de joie jaillissant du Soleil. 

 
Marie, tu étais là quand grondaient les tempêtes,  

comme un phare allumé au faîte des orages. 
Marie, tu es là maintenant que tombe le soir  

comme un reflet doré sur les flots de mes jours. 
 

Marie, tu seras là pour pousser la porte du jardin  
d’où monteront des chants  aux rythmes d’Éternité. 

Oui, Marie, tu es là maintenant que tombe le soir 
et que l’automne a dépouillé les jardins. 

 
Tu es là sur la rive du soir  

comme tu as été sur tous les rivages de mes traverses. 
Oui, tu es là et tu me pousseras au large, au grand Large, 

Vers l’Infini dans le Souffle de Dieu. 
 

 
 
 20 mars 2015 


